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Par la ferauet* de ton canwtère et U nobleue de tes eenti-«ente, auure à ton corpe k eanté et la beauté.
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'•">"'«' «cqulers avec le respect
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Garde-tol de la débauche, des plaisirs grossiers et dégradants.
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** ^*""*"**' ' ''«'eheur de tes sentiments, ta santé
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'*"'*'• **"* l'amour et la raison te dirigent dans lechoix de la compagne de ta vie. ^
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v^„ti^}^^^Â' **",'« jeune fille qui sera tienne, la droiture, labonté, la santé morale et la «anté pliysique qui font la beauté.

r'».t if^îi^l ^k' ^"f *"J? P!"*' '«""^e "ne '«""'"e. crée un foyer.C est le devoir humain et le devoir social, c'est aussi le bonheur.
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: "**» '«"-'"i «"rtout une vie morale,noble et belle, que rien de ou de malsain n'effleure jamais.
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'" ^!^'^^^ ** ^ '» Nation les enfants dont elle a besoin.Elève-les pour elies et non pour toi.
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Prépare tes fils à ressembler à l'homme de bien, de volonté etde coura«e que tu veux être toi-même, tes filles, à la femme ac-
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^°^^'' '^"«he-toi à le rendre agréable aux yeux etTaud
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""® part de tes loisirs aux distractions, aux plaisirssimples, aux jeux qui entretiennent la santé et la giîté
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A?*ïH'e'"s les vertus civiques sans lesquelles les institutionsrépubhcames ne sauraient subsister ; l'amour de la Patrie; le
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